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r qu'elles ne soient pes confor-
hes dla saine doctrine. Mais I"
on me prie de faire un appel publie]
à la jeunesse,et - je n'ose pas recu-
ler devant ce que je crois être mon
devois.

Il existe une association, hélas !
trop peu connueen. dehors des
grands centres, et,je pais l'ajou-
ter, trop peu encouragée parfois.
Je veux parler de P" AC. J. C.",
et pour répondre à l’invitation, ou
ptuiôt à l'ordonnance émanée en
haat lieu, je veux vous faire con-
naître, à vous les jeunes, ce qu'est
cette association, son programme.
L'"A.C. J.C." qu'estce que

c'est ? La lettre ‘’A”” ést l'abrévis-
tion du mot- ‘‘assôcistion’’ : elle
est done un corps public, ayant ud
but et des aspirations distinctes,
qu'elle veut réaliser par des moy-
ens qui Ini sont propres ; et sous
ce seul rapport, elle mérite déjà u-
ne part de notre encduragement.
La lettre *:C*est, l'abréviation du
mot *c ovate €lle estune ns-
sociation catholique. et par consé-
quent, elle a droit de s'attendre de
nous,les.catholiques, à un encoura-
gement encore plus. spécial. La
lettre’J" est l'abréviation du mot
“‘jeunesse'’: elle est une association
catholique de la jeunessé : elle a
donc droit et tin droit absolu, vui
que la jeunesse est une partie de la
société, aux avantages résultant de
le vie sociale ; de la vie en com-
mun, Et pour elle ces avantages
consistent dans l'aide moral des
âgés. Enfin, la dernière lettre ‘“C’’
est l'abréviation du mot ‘‘cana-
dienne ‘’: elle est 1'assdciation ca-
tholique de la jeunesse canadienne.

C'est done de notre jeunesse ca-
nadienne dont il s'agit : ce sont
nos hommes de demain qu’elle veut
-attirer à elle, pour le développe-
vent de l'oeuvre nationale ; et ce
serait là son seul but que nous de-
vrions l’aidel de toutes nos forces
matérielles et mcrales.
Mais s’il est.beau d'avoir un tel

idéal, il est encore plts beau de
prendre les moyens de le réaliser.
Ces moyens, cette associatidn les a
trouvés et jen'en veux comme
preuve que son programme qui
peut se résumersen trois mots :—
PIETE VIRILE, ETUDE PRATI-
QUE et ACTION CATHOLIQUE
Et qu'est-ce que l'on entend,

dans cette association par piété vi-'
rile? Je n’ai pas en la grâce d’être
appelé à la vocation sacerdotale et
je le regrette : par conséquent ce
N'est certainement pas un sermon
sUr la piété que vous attendez de
moi ; c’est plutôt, j'en stis cer
lain, tout simplement l'expression
de ce que nous, lès laiques, nous
entendons par piété virile, 11 me
semble que la meillevre définition
que nous puissions en donner, est

. la suivante : -- la mise en-pratique
es principes. ' Kt ces principes,
ils peuvent tous xe rametier a deux:
ts destruction du mauvais et l'e-
dification du bon. |Le “mauvais,
c'est, pour notre jeunesse, la soli-
tude tant au point de vue religieux
du'àt point de vue civil, et pour
en combÂttre les effets au point de
vue religieux, pour combattre le
Dlus'grand de ces effets, c’est-à-di-
Tele diminution progressive de la
foi, l'A. C«J' C." à su soumettre
tous ses membres à la direction ab-
solue et Îaus critiquelpossibled'un

 

solitude au point de vue civil. le
plus désastreux de ces effets, c'est-
À-dire le lâche laisser aller dans 1'-
accomplissement des devoirs soci-
aux, celte association a su donner
à ce directeur, le droit à une direc-
tion civile. C'est donc entre les
mains du chapelain de chaque cer-
cle que repose le soin de la forma-
tion religieuse et civile des mem-
bres, et lorsque nous savons quece
chapelain est un membre de notre
clergé canadien, nous sommes as
surés d'avance d'une saine forma-
tion de ces membres.
Quant au deuxième article du

programme de cette association. il
ne faut pas entendre par ETUDE
PRATIQUE,seulement le déve
loppement des connaissances d'art,
de métier ou de profession, mais
bien l'étude de ce que les membres
comme membres, se doivent à eux-
mémes, & doivent aux autres, A
eux-mémes, s'ils veulent atteindre
leur idéal d’apdtre laique, il leur
faut la connaissance de leurs de-
voirs d'apôtre, et par conséquent
Pétude de leur apostolat, et -aux-
autres, ils doivent tont leur aide.
Il leur faut par conséquent étudier
les besoins d’un chacun et y répon-
dre chacun dans sasphère. N’est-
il pas vrai que même au seul point
de vue humain, cet idéal plane sur
les hauteurs ies plus élevés ?
M y a enfin. le dernier article da

programmede l'‘“A. G. J. C.”*, 1'-
ACTION NATIONALE. Devant
tet article, nous les canadiens
nous devons nous incliner avec
-respect, car c’est de notre patrie
dont il s'agit. Et qu'’estce que
veut cette association pour natre
patrie ? C'est une jeunesse fran-
chementreligieuse et franchement
canadienne. Pour atteindre son
but au point de vue religieux, cet-
te association oblige chacun de
ses membres à l’exemple d’une no
ble vie, à la diffusion des principes
de l’’A. C. J. C.’ etau recrute-
ment ; et pour arriver à l’accom-
plissement de son oœuvread point
de vue patriotique, elle demande
de chacun de ses membres un e-
mour sans égal du sol canadien, et
la diffusion par l’exemple des qua-
lités canadiennes. :
Nous ne pouvonstrouver aucu-

ne association ayant un plus noble
but, et prenant de p us nobles moy-
ens pour l'attéindre. Par consé-
quent, c'est vers elle que toute no-
trejeunesse devrait se faire un de
voir de se laisser attirer.

* Anatole GAUDET
—————SOS——

PRIRUNE LIBRE

Un Problème

M. le Récacteur,

Dans .un de vus récents numéros,
vousannunciez une collision près
Drutumondville, sur le chemin de
fer 1. C. R., propriété du gouver
nejuent, Vous ajoutiez que l'hou
M. Bordeu, premier ministre du
Canada, reveuaut d'une cure d’eau,

 

 

verneur gévéral du Canada, tous
‘deux cassés comme des clous, et
voyageant dauy un char spécial, ou
les conducteurs w'ont rien rien à
. Voir, étaient sur le train fatal.

Cojucidencc étrange | en mème
temps, une consignation de vin de shei spirituel, le chapelain. Pour

ae offerdétastrenx

“6 UIMEE —wy

Eo

dein
Campagne et de Vermouth, adres-

sée au Country Club de Hull, dent

  
wi

‘du Canada.

accompagné de sa garde, et le gou-||

M. Borden est membre honoraire
et actif, était saisie à Ottawa par
un M, McLaughlin, inspecteur du
Revenu pour Ontario. Cependant
quelqu'un du groupe gui. connaît-
la-loi (peut-être M. Doherty) a
suggéré de mettre sur les colis ““In-
transit'’, et comme conséquence, le
tout s’est rendu à destination, et
M. Borden aussi ... Ah ! le Lé
légraphe sansfil |

Maintenant au problème.
Dans Je cas où M. Borden se fut

fait occire à Drummondville, dans
le cas où M, MéLaughlin eût tenu
mordicus à une saisie, envers et
contre tous, Je vin eût-il été bu sur
place par les ronds de cuir guuvet-
nementaux, où eût-il été mis dane
la cuve du Gouverneur général,
ponr la ‘prochaine réception du
prochain prince ?

IGNORATUS

Les reiations inter-
universitaires

M. FALCONER, DF, L'UNIVER-
SITE DE TORONTO, VOU-

- DRAIT.LESVOIR PLUS E-
TROITES.

Toronto, 29.— (5. P. C.) — Sir
Robert Falconer, président de l'U-
niversite de Torento, a approuyé
Ja suggestion faite ° pare‘M: Le
Mercier Gouin àl'Empire C'ub de
Toronto, de rendre les Canadiens
pius unisau moyen de relations
Vlus étroites entre les universités

“Nous voudrions, a
dit sir Robert Falconer des rela.
tions plus étroites avec les univer-
sités canadiennes-françaises. Ley
universités. par leurs élèves et par
l'échange des professeurs, pour-
raient faire braucoup pour l'union
des races an Canada,”

“Peude jeunes geus quiétudient
les langues vivautes vout dans les
universités canadiennes françaises
pour apprendre le françnis, On
devrait augmenter le nombre des é-
lèves de ces universités Lesre
présentanis des universités cava-
dienses se réuniront À l'Université
Laval, en mai prochain. Cette ré-
union produira probablement des
résutlats. La question de l'échad-
ge des professeurs sera plus dilfoi-
le à résoudre.

Bonne capture des
agents provinciaux

On vient d’arréter a Drummondvil-
le un individa qui était

recherché pour | +

FAUSSES REPRÉSENTATIONS
Lafontaine était recherché depuis

Plusieurs mois par les
détectives

Drummondville, 28 - Un nommé
Paul-Emile Lafontaine Alias Fontai-

couzaître aux parents le mérite de

“COLLEGE SeBERNARDIX
… Tableau D'Honneur

, Pourleur application, leur assiduité et leur bonne conduite. les
élèves suivants ont méritél'inscription de leurs noms sur le Tableau
d'Honneurdu collège. Tazt pour encourager ces Élèves que pourfaire

 

leurs enfants, nous publierous, cha-
que mois,la liste des élèves dout les noms figureront sur le Tall
d'Honneur, du Collège St-Bervardib, we. Bg $C

  

  

tion, mais il ne s'était pas présenté
au jour fixé pour son procès C'est
alors que le mandat d'arrêtfut émis

Linoutre, Lafontaine, ace que
l’on dit, devra répondre à plusieurs

Jl aurait fait des victimes dans
pl:s'e:.rs paroisses

Les services de Me Dutaudontété
retsnus pa: la compagnie Lauder,

N.de ls R Les Waterlnouiens se
rappellent fort ben de ce fameux
Lafontaine.

-_—

LA RENTE

Le deuxième numéro'de la REN-

M. Olivar Asselia pour le compte de
la grande maison financière VER-
SAILLES- VIDRICAIRE- BOU-
LAIS(Limitée) (Spécialité: valeurs
de placements), nous arrive à l'ins
tant On y trouve:

lo Dans un compte-rendu de ré-
nnions de notaires convoquées pur
cette maison, d'excellents conseils à
notre peuple url'orientation à don-
ner à ses placements: le prêt immo-
bifier d’abord, les fonds publics et

ensuite; pas de risques pas, d'avan- ne, Alias Hamel,a été arrêté à Druin-
_|mondville hier soir, par les détceti-
ves provinciaux, dépêchés spéciule-
ment par le chef Lorrain. Les détec-

à leur prisonnier pour le ramener à
Montréal, dans tir destrains rapides
de I'Intercolonial. On conçoit avec |
quelle curiosité les autres passagers
regardaient le prisonnier. |

ale, mais, nous dit-on, ‘il r

toujours en automobile et en une

échapperà la police, il traversa en dnterdit aux piétons etce au risqne

va cet a

tives Rioux et Samson, de la police,
ont jugé bon de mettre les menottes |

!

toujours à dérouterla police. Il était man. : ;
1 La RENTE est adressée gratis 31 d'un curateur et rles Innpevteurs.

certaine occasion, nous dit-on, pour| quiconque en fait la demande à fweetaburg, ve 28 de novemlre, IVI9,

!lures.
| 30 Quelques considérations op-
; purtunessur le dertier emprunt na-
tional,
30 Uncyrieux ct ainusant article

sur la dernière réunion annuelle de
l'Association Athlétique Nationale
de Montreal,
Quatrièmement et dutin, sur l'é:

mission d'obligations hypothicaires
de la Brasserie Frontenac, eu cours

Lafontaine était recherché depuis | de placement, une page de rensel-
plusieurs mois parla policeprovine gnements précis, que l'auteur a su |4 ;

ussissait rendre intéressante comme du ro-|Dwectahure,dit

MM.Versailles-Vidricairs&Boula's,
machine un pont de chemin de fer|Montréal, rue St-Jacque, 90, ou à ; Guroux &UIikoUX

l’leurs correspondants

LY

autres inculpations du même genre.

TE, journal bi-mensuele, rédigé par

les bonnes obligations insdustrielles |

 

| . J..0. 8S.

1ère Classe . 1ère Division . H. Chevrier N. Massé
ler E. Fournier | 2me L, Laporte I Chartier . 0 Nantel
E.Fournier » Laporte [#4 Del R. Nuntel
M. Bergeron I» Langeviu L Jolin R. Pinel
W. Counor R.Poirier

|

M- Lefebvre R. Robin
E. Forand : > Pinel

2ème Division Coon pont
ler M. Poirier 2me A. Ploufle| J"Sauer0e
L, Poirier A. Plouffe
€.Francis H. Paquette 4ème Classe
z Gingras lerÿR. Cloutier 2meP, Ballard
2ème Classe 3ème Classe

|

p, Bal Beauche
ler J.Jolin ler G. Poirier |, Bon L. Rapr
2me À. St François 2me G. Clark |G. Couture L. Delisle
J. Robin L. Bourgcois

|

E, Fortin D. Dufresne
R. Auclair G. Clark|G, Fournier A, Gagné
M Beauchemin P. Forand

|

L. Gagné P. Girard
S. Béliveau H Fournier

|

M. Lavallée L. Lussier
E. Chevyier L. Gagué |R. Poirier A Privé

d'étre tué par dn train, | “Nous attironsl'attention de nos
Lafontaine a été arrêté en vertu [lecteurs sur les annonces de MM. J

d'un mandat de la Cour émané par |F. Clément, D. Girard,e Sylva Le-,
le juge Cusson,à St Jean. L'incul- |Brun. L. J. Fournier, H_Lussier.
péayantété arrêté sous une accusa-

|

Waterloo Iron Works Ltd., D. M.
tion de fausses représentations sur

{

Poirier, F. W. Savage et P. D, Me-
plainte de la Lauden Machinery, de |Grail, P. À. Peltier, qui sout nos ar-
Guelph Ont., avait été admis à cau- |nonceurslocaux.

Le temps des l’êtes'approche, et -
ces annonceurs sont en mesure de

| donner satisfaction à tous leurs
(clients. En les chcourageant, vous
encouragez notre journal.

 

| On den-ande à ac:.eter un coffre-
; for( de secende main. S'adresser
immédiclement au Bureau du Jour-

| nat de Waterloo. j. no

PROVINCEDE QUEBEC
DISTRICT DE BÉDEOID|

COUR SUPKRIKURE
1 No. 461
Frieman D, Norris, cultivateur, du Can-
ton de Granby, district de Bedford

Demandeur,
t va .
Dame Thérèse Burns, de Ouilepabary,
aang hut de New-York, l'un dee k-
tats: Unis d'Amérique, épouse séparée

, de hiens de John Doteey, du grême
| lien; eb ce dernter jour autoriser da di-

te cponme À lame Maty Burte, de
Kausau City, dans l'état du Missouri,
l'an des Etais-l'aix d'Amérique, épou-
we repre de bivis de James Cover,

t du mdmlien es ce dernier pour auto-
“river wa dite dpotye,
Best ordonné aux défendoute de con:-

paraître dans an mois,
Swcctaburg, 2 decnibre 10]9,

“T. BIRON,
bh. PCY

fu

 

  

 

GIROUX & GIROUX,
Avocats du demandeur,
 

, PROVINCE DE QUEBEC) +
DIaTICT DE BROTORD 20}

; COUR SUPÉRIEURE
No Wu

ARTHUR GIRARD,
° Dmandeur,

ve

OMER RACINE, marchand,du village de
Roxtau Pond, district de boltrd,

ur,
 Ledit Dcfensearayant fit conion do mm
hians pour le bénéfice dem” criancien,
Avis mt for les présentes dunné à ses oré-
anciors d'être présente à lu Chambre du
Juge au Palais de justios dune le viliage de

latriet, te 12 de «lécers-
‘bre 10183 deux heures de l'aprèn poids,
pour donuerleur avla enr ia notalnstion 

JIXU-PNOYEE,
PG

Avocats du deipansenr,

Jd “ : 4

5

 

  



 

  

i: LUSSALE nAThE

Cartes hotosianalesd'Affaires
z

 

piX A. Graov3, 0.3

ASri:(fade |

NOTAIRES
tliat

KR. B. BACNAND, L. L. 4...

sous,

Pare : Bétiodaqued'Hoshoioge
tories, (uo,

 

. JODOIR & JODOIN
, Penns

Wajeries, Que.
mp

1 9e F0 PELTIER
name

Telnest (Ely) P.Q

 

Ses. HE. HARCOUX, LL. L

Onaby, P. Qué.
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Messieuns LES CURES
Nous avons dos livretede di-

mesque norJMons80sous
1e livret d our ordre
ditreenvoyé psria poste, a-
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DOCTEURS

> Auguste Desjardins
8Pécialiste des Tous, dos Oroillee,

de le Gorge ot ds Nes

sera au bureau du
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REVETS
INVENTION
a

MARION & MA
24 rue Université, Montréal
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J. Oscar Béguin, Editeur et

 

TheLouve MTL FIRE INSURANCE COMPANY OF CANADA
Compagnie d'assurance contre le feu

Foxpés ex 1459

   

1,81;161.17
Taux modérés et prompts réglements des pertes.

t ree qu'ejles sont prudentes,
Cola pinCm.taoars, Herre-vous dés auImpredont dom

nain peut-être il sera trop tard.

 

Feu- -Foudre-AccidentVie—Santé — Res ponsabilite patron.
nate — Automobile~ Bris de glace~
animaux de ferme.

 

si vous NETISPAS PHOTECE PAR UNEABBURANCE

HARCOURT H, LAWRENCE
~——Aunrances de toutes sortes——

FEU, VIE. ACCIDENT, SANTE, AUTOMOBILE, Ete

 

—- Las plus fortes compagnies, ——— paies arnt

BLOG IX VARIANR, WATENIOO0|
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Elumds pus puoi pur bo eatsament do 140000 fotos
pr — — Pa00.d'actionsordinaires. représentent le contrôle

* 7 -+ Nous coneudivons que La sécurité de ces obligations est incon
«que bur achat constitue un placement à La Jos sûr at probable

LECTEURS | Prix: am pair (100) of Platictt som.
LIGATIONSMUNICIPALESDU ohEn = ram

SEER # ESE Ei=
JOURNAL| UmE|

VINCIALES

. Colonietam, §8 Dbtee =
C'est à vous que je Lente = REER EisEi

m'adresse. Jene vous 13 !

répèterai jamais assez Renssignoments

a

complot,prospocten o formels

que c'est au JOURNAL de WA- —-— ’

TERLOO où j'ai le plus de satisfac-
tion pour mes impressions. Faites RENE-T. LECLERC

faire vos travaux d'imprimerie au "wo BANQUES ETCOURTIR
| x rue Saint-Jacques, —— |Journal et vous saurez me le dire dePiee

UN CLIENT. ’

   
 

DR. J. A. BEAUDRY

toute la journée des diman-
ches 16 et 30 novembre '19

Boreau à Montréal, 528 rne St-Denis

   

 

Ce journal, paraieant le joudi de chagge
ine, est publié à Water!

bitiess de¢JOURNAL heVA4e
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oilton#4prertant] et

LOUIS-JOSEPH JODOIN, N. P., Agent - Waterloo, Que.

— Assurance des
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core l'oisau symbolignement héroï-
que. Joan Géspar«sculpté,à cette
in, un nouviep cog, qb agin,

firmer soluninellédistit leur sym,
thie, noise.vas yap

ON DIT#QU'IL" REGRETTE
la Croins
“1”, o' eat In prines Eitel, second

file de Guillaume . Ti villégistore à
Incerné. Or, il ya environ, noyons
oxsels, une trentaine de jours, il
sotlaisd'une pâtisserieen compa-
foie de oes babituele gardes du corpe.
"un doux lui désigns deux pacif-

ques bourgeois qui passaientes divi-
sent enr la trottoir d'en face ,‘‘Fran-
son!"dil su prince. Aussitôt le
file du kaiser, ajusta som moiiocle
ot suivit d'un joperd dédaigneux et
—

ie estos plement pow evel lo

CASTORIA
OL FLETCHER

sus flane on up de
chéeme Co—_— 7 les

8Bigor, UN oondar de

  
Mul Public Service Corporation

> +4

4 DE MBRE ne

pa|€UN:TR78= i

 

De pas se
maréchaux de FriesEnexiste, 1) ne
Jemais été aboli ni même modilé; ot
ei nous ne le voyons plus, c’est que,
devais Saniobert, in,bri in

  

Of bf
Ta
ours des anBy
ot lu col sved trols rebgn dodeehh:Eatin oFfoie s
olGleredut We
tons de roaréchal entrecrolas, PL'é-
charpe ui tientendedeculteoi
ou tissu d'or; le fmutalon

rls tents &une balir fire
cheval, la culotte tighe, Bioorg
plumes blanches,
Quand le reverrens-nove, cette fi-

ère et brillante tenue qui éblovie-
sait nne yeux d'enisotef Il eat Vrei
qu'avecles 33,000 franen de trite. |
ment afféreats À cite sûpréme di-
Boité wilitaire et au prix ou sont
toutes choses. lspetite (enve plus| Meun
modeste, s'impose provisoirement, 

 

abLt,

  

 

Bitonsdala Montreal

pied
Compan;

=a Mitre} Public Service

ht & PowerCompe
Compagnies d'Ut ité Publique
de service, ce qui lui assute une exploits:

Obligations 6{ pour cent
Echéant dans § sas—le 2 Juillet 1924.

Intérêt comi-annuel, les 2 Janvier ot 2 Juillet.

Coupures: $1000, $500 ot $100.
—-Cesobligations sont garanties par le nantissement de 34,650,000, d'obit-

Public Service Corporation et de la Canadien
au montant de 92.950.000. et $1,700.008.
500 actions ordinaires de leCanadien Lighe

y représentant la presque totalité de l'émission.

Trameaye & Power Co, Lid. Avec la Montreal

Prixs au pair (100) où Pintérôs sure

tion est la parente de la Meatreal
Tramways Company

nay.alyce
ioe poutlusfre ofedminiotrs

des plusDrag

 

OBLIGATIONS

INDUSTRIELLES

—Ces obligations sont garanties par
alice portant promuière hypo!

Gin de Pulpe et de Pouvoirs d’Esu du Saguenay
Obligations 6{ pour cent

Echéances diversen de 2 à 15 ano—au choix da prôtour
Intérêt seml-annuel, bre ler Janvier of lor Juillet.

Coupures: $1000, $500 ot $100.
le nantimement de $7,125.000. d'obll>

ourl'actif des différentes Compa-
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He F . het : nose eux, Titepray tlrraveu, je mi.

Fo.Hentor rrèc oth, neyte . L'WNIFORME DES MAREmi ui milled.
DRATIIR it on TI ad >: io ALT le

|

J'uequ'ici, le nduvenox marichavx
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oknce sssnoom éd or : maladie abet:GRANBY, Que. solyhCaran, un troisième. rang de Howhy ‘ane " | pour:
_. ArightingMops, du 22 - = HOMMES-saront
= soût1914, une batterie vaxonne. ol0zgob Le

SPBOIALITE : campée sur lis volontaires de Du- (jour varsuse ou par;
Dentiers en Or, Alumininm moutles vaverse Je cnq de bronze et Fon ndibccis sûrdis Fur

ot Caontekone On songe, aujourd’hui, à relever del"ere la aoeton.etrd'sntant
Ponts en Or, monsmement et à faire chanter en- plus trauchés qu

 

us, lynotampespeedans lee
Amembres. J'avais esayé plusieur
remèdes sams succès, lorsqu'un.

Ti
}

fe me d en lisant lex
annonces dans les journaux, d'es-
æayer les Pilules Moro.” Ces bon-
nes pilules frent dus prodiges; au
bout de quelques semaines j'étais

= ior bien o cela dum
Depuis deux ou trois:

ans, chaque fois vauepraployé

les meilleurs effets de cesouse

traité pour des maux de reine el
un manque de force, un affaiblisee-
ment du e nerveux, II
‘avait à peu près un an que j'étais
ainsi atteint elles remèdes ita
par un médecin étaient restés sans
effet Ayant perdu confiance dans
ceux-ci, j'adoptai les Pilules Moru.
Bien que sdubaitant un prompt
rétablissement, je ne m'attendais
pas à un soulagement aussi rapide
que celui obijenau. Au bout do
quelques semaines il mofsllut bien
constater un rdoublement de for
preune Ardour au travail depuir

, 66 des Tina
puviptarteEn prolongeant la
traiterneu mon rétablimement ne
fit que s'affirmer. M. Hormirdix
Marootie,538, rueSummer, Holye-

our quo je ressentais
presque continue nt dans les
reins m'harumalent 6 me reu-
daient moruse, Souventj'étais forcé
de perdre une journée ou deux su

fnilll. or}etaffaibli C° nes je Po
bouger A oes bete Les Pilule
Moro m'ont ramené. Encoursgé
d'abord par le soulagement que
aslepaa
‘en al oontiqué l'emploi durent
cinq où aix mois et ce re suffit
Auparavantles remèdesd'ua méde-
clin n'avaient ea aucun effet. M.
JacquesRobRobiteille,le87, rue Mobe-

ONEMALMALADES qui dési-
tes avoir dos conssils des médecine

= Bs

fi Eez
® i F
E 
 

 



 

‘Il faut fouler aux pieds des

11 faut beaucoup pleurer, di
Puis le coeur s'aperçoit qu’il est devenu vieux,
Etl'efiet qui s’en va nous découvre les causes.

De ces biens passagers quel’on goûte à demi,
Le meilleur qui nous reste est un ancien ami.
On se brouille, on se fuit,—Qu’'un hasard nous rassemble,

“On s'approche, on sourit, la main touche la main,
Æt nous nous gouvenons que nous marchions ensemble,
“Que l'âmeest immortelle, €

EEE

TOG!TOC!
Toc | toc | je rapped votre porte...

Jo viens causer… Dites, vous voulez

bien? Permettes que, sans perdre de

tops et d'eapace, j'sborde le sujet
-de ma causeris, Supposes dono que

j'ai tait à l'arrivée les salutations d’u-
sage of... causons...
Avez-vous remarqué la poésie

"Garde ton coeur”?
Ne pensez-vous pas quesi plus de

jeunes filles deu osmpagnes de ches-

nous gardaient Jeus‘‘ coeur pour uo
wolssouneur ‘’ que si tant d'entre

alles ne quittaient jus leurs familles

of leure.villages jour aller travailler

ea ville dédaignant où désertent un
«état de vie où il y a pourtant du bou-
hear, sans compter de grands avan-

tages matériels pour uue vie en
apparence plue joyeuse. Ne ponsez-
vous pas que si un nombre des‘
‘joanes filles de cette noble terre ca.
nadie sraient som rendre «
apprécier la noble proi ucul-
vatour, les appels à la terre, à la

charroe, trouveraient plus d’écho
- dans le coeur de leurs frères, et que

Rose des

  

PAR CHARLESDE VITIS
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- phobe le plus dicrètement possible,
Or, fort indiscrétement, un abon-

né tmuourut la veille du 14. Etla
Question se posa, pour l'entrepre-
neur chagé des funérailles, de fai-
te transporter le corps en province
(à Lyon, pour préciser). -
‘ Cet entrepreneur (comme réfé-
rence, son numéro de téléphoue
est : Nord 14-Bo) ‘décrocha le ré-
cepteur le 14 juillet vers 9 heures
25 du matin et obtint une ligne au
bout de cinq minutes d'instance.
= Allo | Voulez-vous me donner|

In gare de Lyou, s'il vous pleit !
—Est-cece une communication

officielle ? Nous ne donnons au-
jourd'hui que les communication
officielles.
—Ce n'est pas officiel, mais c’est

pressé. C'est pour le transport d'-
un cercueil ea province. Vous
voyez qu'il ne s’agit pas d'une
plaisanterie…
Un temps. Puis la voix de la

téléphoniste reprend :
- S'il s'agit d’un cercueil, ça n’-

est pas pressé…
—Ah | vous trouvez.

fleurs à peine écloses ;
re beaucoup d'adieux,

t qu'hier c’est demain,

ALFRED de MUSSET.
/

——

Salons d'Optique Franco-Britanniques

les paroles, lea écrite adressés aux
jeunes dans l'espoir de leur faire si-
mer le sol, auraient singi que les
congiès de colonization des résultats
pratiques extraordinaires?
Ne peaeez-voar pas que si moins

de femmes canadiennes accordaieut
leurs préférences à la vie des villes,
moinsdecultivateura  abaudonne-
raientla terre et plus de colous iraient
# (ailler un domaine et fonder des
villages dans nos immenses et riches
foréta?

Jeanne Verchères.

Les enfants plement pow avoir to

CASTORIA
OE FLETCHER

 

Plaisanterie macabre

 

De l'Oeuvre- 20°
On sait qu'à l’occasion du 14juillet
l'administration des P.T.T.pousse
la condescendance jusqu’à informer
le public que le service serait réduit
et que, par conséquent MM, les
jabonués étaient priés d'user du télé-
 

—Oni.. * Du momentquele cli-
ent est mort, il y a le temps d'at-
tendre, :
Et la téléphoniste raccrocha le

récepteur,
= —em==

Notre puissance nons mesure notre
devoir

 

 

CREAM FOR CATARRH
OPENS UP NOSTRILS

Te Get Quick Relief
-Colds. It's Splendid}

Tella
from   
In one minute your clogged nostrils

will open, the air passages of your head
will cl and you can bi freely.
No more bawking, snuffing, blowing,
headache, No struggling for
breath at night, your cold or catarrh
will be gone.

Get & small bottle of Ely's Cream

CET IEE PP .

~43UDI,-4-DECRABRETie... prslee
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LA LECTURE AUFOYER
SONNET
ZIfaut, dans ce bas-monde, aimer beaucoup de choses
Poursavoir, après tout, ce qu'on aimele mieux :
Les bonbons’ l'Océan, le jeu, l'azur des cieux,
.Les femines, les chevaux, les lauriers et les roses ;
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promet la san
ce qui
a
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CONSTIPATION |
Le pourpricetirsfcduapm

voque des maladies. Ayez une évacuation de l'intestin,
toutes les vingt-quatre heures, en prenantle

ROBOIL
Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au coucher,

{vous guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé-
jchets qui vous empoisonnent. ; »

esLRTERT fee
£14, rue Si-Denla, Montréal

 er

ROD. CARRIERE —

marines ot d's
toutes sortes,
veux artificiels.

à 8 p. M,par . Carrière, de 1 p. m.

 

cepte que—

 

Premier sous tous rapports

La ménagère économe n'ac-

 

 

 

HENRI SENECAL
Opticiens et Optometrintes

207 Ext, rue Catherine, entre les rues Soinie-Elisabeth et Sanguinet, MONTR EA
 

Awortiment complet!de Lorgnons, Lunettes, Youx artificiels, Lunette
ra. Aussi un graud choix de Thermomètres, Barotmètres, d
ygromètres et Boussoles. Balons privés pour l'ajustement de

CONSULTATIONS : A \Hôtel-Dieu, par Rod, Carrière, de 9.30 ê
11 heures, excopté le mercredi et le samedi. Aux Salons d'Optique, de D s,.m

A5 p.m, Tél Bell : Est 2257.
RENDEZ-VOUS PRIS PAR TELEPHONE
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Chemins

 

DEUXIEME PARTIE

suite

MURILLONNH

vil

‘COMPAGNE D'INFORTUNE

“Allons, ici, Véro ! dit-elle. I-
+i Nique I"

Et chiens lui oblirent. doci-
les.
‘Vous n'aurez à man

Les deux gros chiens s'assirent
tranquillement, attendant le bon

r de Médor. Ce dernier sans
gourmand ou honteux

Je faire attendre ainsi ses amis, cari 1288
il ent vite fini soa repas et revint

doute peu

vers sa maitresse,
“C'est bien, Méder allons nous-

en maiutenaut, cer j'ai peur du vi-
(Klle voulait sans

La pau.
vre dame, ajouta-t-elle en parlant
aux chieue, elle ne vous à donc pas
donné de sucre ei de gâteaux au-
jourd'hui ? J'en aurais réclamé
na part, car j'ai bien faim, faim!"

plalote de
ceite enfant, wt wo grand froid la

Kile courut A ses
provisions, prit du sucre, des gâ-
teaux, du chocolat, et, les envelop
pant précipitamment dans un mor
«eau de papier, elle déplaça un:

a, triomphante, le pe

lie monsieur.
"doute parler de Dosis.)

Paulette entendit la

saisit au coeur.

brique et
ver ouverte

le aperçut l'enfeut, qui
autour al des ,

t que
lorsque mom pauvre Médor sera
roesanld.

regards de biche
<flarouchée; puis ceileci, voyant

que rien ve bougenit, se rassure
sans doute peu à peu et vint, tram-
blante, saisir le paquet. Elle s'en-
fuit ensuite avec la rapidité d'une

lle effrayée, et Paule la perdit
savue dans l'épaisseur du taillis.

Des relations s'établirent ainai
entre l'enfant et Pau:e, relations
bien inoffensives, car Paule ne ae
montrait jamais, de peur d'effrayer
sa petite amie, et elle se contentait
de jeter par l'ouverture le paquet
de vivres; puis aux vivres s'ajou-
tèrent des vêtements, puis une pe-
tite scmme d'argent. Paule jets
même une fois une couverture de

sa charité par les petits cris de joie
que l'enfant poussait.
Paulette n'y teusit plus: elle vou.

lait ler

À

cette enfant naive,
qu'elle se prenait À aimer de tout
sou âme. Elle resta deux jours

ter de cadeaux, et le troisiè-
:me elle enleve brusquement les bri-

ques du mur et elle vit La petite fil-

le, pleurant devant la fenêtre, d'un
air triste et malheureux.
Son Ame en fut toute remude,
‘Me chère petite, dit-elle d'une

voix douce à l'enfant interdite,
comment l'appelles-tu?
—Je m'appelle Murilloone, ma-

dame,‘

Et,en parlant ainei, elle leva sed
grands yeux effarés sur Mme Grau-
ville.

Pourquui Paule, eu les voyant,

seutit cllig son coeur battre de plus
belle ? Pourquoi le souvenir de

 

pensée de na fille la hantait donc 
laine, Elle étiit récompensée de

|

nées.

Rose-Thé traversa-t-il son esprit ?
Elle était folle évidemment: le

toujours ? La misèrable petite a-

pair lbandonnée, brune, solide, bâlée,
aux metabres robustes, à la démar-

 

licats.
‘Eh bien* Murillonne, nous al-

lons causer un peu, voulez-vous ?"
Mais l'enfant sauvage, revenue

sans doute de sa première surprise,
s'enfuit sans répondre, d'un élan
brusque.

Paule la regarda, bondissant d'-
arbre en arbre comme un écureuil,

+ Elle avait découvert un coeur
| dans un corps indicipliné, et elle é-
tait sûre que Murilloune revien-
tait.

Vili

DELIVRAMCE

Paule ne s'était pas trom
ue, confiante, elle avait lai

Murillonne fuir saus chercher à la
rappeler. La petite était revenue,
le lendemain, à la même beure, ct
les douces conversations avaient
commencé entre les deux abandon-

H s'agit de ne pas effaroucher
cette petite Ame rebelle qui, sem-
blable à un jeune cheval plein de
fougue,se cachait à la moindre me-
nace du jong. Ou n'était jamais
slr’ de ce petit cœur sauvage.
Ainsi, au moment où elle parlait à
Paule de l'air le plus confiant et le
plus naïf, elle s'enfayait tout d'un
coup, saus achever sa phrase, et
rien ne pouvait la faire revenir.

C'était une vraie enfant des bois,
une sorte de petit snimal, joli et
capricieux.
À côté de cela, la petite avait un

excelleut coeur ; minis, Paule avait
pu le constater, parfaitement indis-
ciplioé. Elle allait à tort, à tra-
vers, obeissant ainsi 4 toutes res
impulsions. Kile ‘avait été bien
—-_

CASTORIA
Pour Bébés ot Enfants

En Usage Depuis Au DeLÀ De 30 Aus

re La
ture de ‘che vive, était tout le contraire de

l'avait pos gardé longtemps.
La belle couverture qui loi avait

paru si chaude pendautles premiè-
res nuits, elle en avait vite fait ca-
deau à un vieux mendiant rencon-
tré sur le ciemin, transi de froid ;
elle distribuait, aux enfants pau.
vres du village,le surplus des gé.
teaux que Paule lui donnait large-
ment. Mais Il ne fallait pas essay-
er de la surprendre où de lui parler;
car elle disparaissait, farouche, et
on ne pouvait savoir ce qu'elle €-
tait devenue.
Ou comprend que Paule ne pou-

vait trouver daus le société de cet-
te enfant insoumise une cotnpagne
douce et tranquille ; elle aurait
voulu lui offrir d'entrer dans se
tour, et elle espérait que l'enfant
confiante se laisserait attendrir et
lui conterait l'histoire de son passé.
Une fois, elle avait interrogé l-

enfaut, qui lui avait répondu brus-
quervent :

“Je sais pas !"
La petite se repentit-elle de sa

brusquerie, de son manque de con-
fiance ? Puule le supyoss. quand
elle vit, le leademain, l'enfant ar-
river avec un petit oiseau qu'elle a-
vail pris dans un vid.

‘Tenez, madame, cela vous fera
rire ;il est si drôle quand i! pleure,
parce qu'il est enfermé !*

Paule voulut refuser et dire À l'«
enfant que c'était mal de ve mo-
quer de In souffrance des autres.
Kile réfléchit que l'enfant ne com-
prendrait pas, et elle se tul.

Seulement, comme deux jours a-
prés la petite lui demandait des
nouvelles de l'oiseau, elle fui dit :

*'Veux-tu venir le volr ?”
L'enfant fit non, de la tête. «et

s'enfuit.
Mais elle ceviut bientôt, et elle

demanda, timide :
‘Comment va-t-il, madame ?
Paule compeit bien qu v'agis

sait de l’uisesu, ct ellearépondit :
| ‘Il ent triste ; 11 c'eunuie : viens
‘le voir,"

L'enfaut hésitait toujours. Ponr- tant, sa curiosité l'emportant, elle

Balm from your druggist now. : b § § ani ] UTILES
little of this fragran IN

Raulingcm japourtee" : 6 avon mperia en

irortgh’Fredgmetad || échange
acne membrane and volie! comes in- N d 3 des

lffo, Dstay 8 BArSAlol enveloppes
comes po quickly, OUFEMEFSKEXEXNES CXNXENENEENEN
— ———r TE _ mp

Rose-Thé, blonde, mignonne, pâle, oyeuse de tout ce que Mme Grau. [se faufila par le trou de la baie.
timide, aux membres fréles et dé- ville lui avait donné ; mais elle ne Elle prit l'enfant par la main et

la conduisit vers l'oiseau,
‘Comme il a l'air triste, mada-

me | Il à faim.
— Nos, ma petite ; mais il a da

chagrin, parce qu'il est loin de son.
père, de sa mère, de ses petits en-
fants.
—Ah | fit Murillonne songeuse ;

mais vous aussi, madame, pour
Quoi êtes-vous toujours seule ici,
comme l'oiseau ?
—Ma petite, tune peux

comprendre. Je suis comme fon
seau que tu as pris et enfermé ici ;
us vilais homme m'a prise et en-
fermée dans la tout.

(à suivre)

La onutuwe et une seconde na-
ture qui détruit la première.

COMB SAGE TEA IN.
FADED ORGRAY AR

If Mixed with Sulphur it Tarkens
0 Naturally Nobody

can Tell.

 

 

Grandmother kept her hair beauti-
tully darkened, gi and atiraotive
with à brew of Suge and Sulphur.
Whenever her hair took on that dull,
faded of streaked a rance, this sim«
ple miature was sep ted with wonder-
fui effect. {ty usking at any drug
more for “Wyeth's Mare and Bulphut
Compound,” you will get a large bot-
tle of this old-time recipe, Improved
by the addition of other ingredieata all
ready to use, at very little cost. This
simple mixture can depended upon
to restore natural color and beauty to
ihe hair. 9 »
A well-known downtown druggist

says everydody uses Wyeth's Hage asd
Suiphar Compound now because it
darkens so matursily and evenly that
nobody can tofl it haa been applisd-—
Wn so sary te use, 100. You simpl!
dampen a comb or soft brush
draw it through your hair, taking one
strand at a time. By morning the
gray@hair disappears: after another
application or t it (a restored to its
natural color and looks glossy, seft
and beautiful. Tale lea Le a
doughnut toilet requisite. a 1t is nat ine
waded for the cure, miligation pr pre vention of disease.
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” se mit À dire à la foule, au sujet de

(rangile selon 8. Matth.

Ence tempe-là, Jean-Baptiste a-
yas entendu parler dans dé prison
dw oeuvres du Christ, envoys deus
do ses disciples lui dire; “‘Étes-vous

selui qui doit venir, où " devons-nous
en attendre on autre ?* Jésus leur

répondit; Alles, rapportes à Jean
ee que vousaves entendu et ce que
vous avez vu: les aveugles voient,

boiteux marchent, les lépreux
sont guéris, les sourds entendent, les
morts ressuscitent ‘l'Evangile est aw
Loncé aux pauvres. Et heureux
lui qui ne sera point ecandalisé à mon
sujet.”
Commeils s'en retournaient, Jésus

Jean: ‘’Qu'êles vous allés voir an
désert? ur roseau agite par le vent?"
“Qu'étes-vous dont allés voir ? un
homme vêtu d'habits luxueux? Mais
éeux qui portent des habits luxueux
habitent dans les paisis desrois. Mais
encore qu'étes-vous allés voir? un

THERE 5ONLYONE

GENUINE “ASPIRIN

Only Tablets with ‘Bayer Cross”

are Aspirin—No others!

  

nt don't see the “Bayer Cross”
on 1tablets, refuse them—they are
not Aspirin at all.

Your druggist fdly will ive you the
veining “Bayer Tablets of Aspirin” bo
causo genuing Aspirin now is made by

Candin and owned by a Canadian
Company.
There is not a cent'a warth of German

interest inAspirin, all rights being pur-
chased from the UL. 8. Government.

Turing the var, acid imitations were

sald as Aspirin In pill boxes and various

; pui ir. Ininly stamped withnine Aspirin, nly stam vit
fie vnfet: ; “Bayer Cross,"—Aspirin
proved safee by millions for Headache,

Toothdche, Farache, Rheumatism, Luz.
bayo, Colds, Neuritis, and Pain generally
Handy tin kyonbl,12 ta

“Bayer”
in+ thepesmark (registered
tu spi of Bayer Manufacture of
Moncacetisacidester of Balicylicacid,

 

JE VIENS DE RECEVOIR

1 char d’Avoine C.W.

1 char de Blé-d’Inde

1 char de Grains as-

sortis.

Je dois recevoir aussi

1 char de Foin
qui doit artiver d'ici à queljues jours.

 

EPICERIES
Toutes nos Epicories sont de qualité Le

périeure.  Eseuyes-les en mous donnant

votre commande pour le temps des files.

P. D. McGrail
Pris, du Parc Foster,

WATERLOO

 

PROVISUK DE QUEBEC \
MARKY DE MEDPORD. 1

VAIL KEIGHBOURIDODCEN ETRY
MPANY

atjy blic ent présent
ne pe mu. Bethwaltlatrar,

are"RV , cultivateur, 4 G
XFord, Even, tous du Canton

dans le District de Bedlond, et
Kadmond A. Flichets, marchand, ot Wal.
ter J, Bell, t, l'un et l'autre du
Village de Cowanavilh, dit District, qu’
après deux mots de publiontion de pré

_t avis, lla feront ave demande su

Lieutenant.tiouvernenr poar uh ordreene

oneal) ratifont un certainetedayne
v ons beur faveur

Ta ot livre esdahais Canton de
ham, comprenant un demi acte en

#sperfcie, #4 Je cola nonl-est du lot 332

dedede vaporloot.ouan acre

de

super vel
parties si haut-mentionnées ont ole
pareaientdun cimetière,

L
e

Arlesan) ot suivants dre Mature

retisée da la Province de Quélier, pour
ie HerihedFtd oe 1e Vail

put Cometry Uompany par an
: le vente passé à Cowaneville onedit,

te Ime jour de septembre 1919, devant

Malure Inles Outé, Ninaire Public, soos lo
ncméro 5680 des minutes du dit Notaire.

Jowaneritie, P, QG. M9 octobre, wi

xL)|

que prophète: il étais le

cultés de la vie, et préparone ainsi

ut now you can get |-

de WRX + © Wi wat
signe de nur « Host ur.»

R (nous attirant de pitis 71 rue In_

tection de”pan var adorable ?

  

¢
reeue

© Quand up wtjeune, on se croit '

capable de toit -voutenir et de sup-
porter; mais à merure quel'on viel: |
Hit, on découvre dans les chover des
diffienités qui nous font sentir notre
faiblesse et le bescin que gous avons|

du recours de Dien,

      

 

  

  

 

   

   

  

   

  

prophète; ‘ar c'evt de Jui qu'il ert é- momowe C'est le t d ,

crit; volei que j'envais devant vour|

|

Lee enfants pleurs pou avoir le est le temps de songerà l’achat

mon ange oui Your prépurers ln vis ” . de vos

CASTORIA
“Qu'les-vous allée voiran dé. DE FLETCHER

sert.”ne désert de Judée nous est con’
nu,puisque c'est Jà que vécot saint -—
Jean Baptiste, le grand mint qui

“ À nos correspondants

Cadeaux de Noël et du Jour de l'An
pour vos enfants et vos amis.

 

nous à été donné pour patron.
Quel patron! quel modèle!
Il est Ju constance môme, et non

pas BI roseal agité par le vent ni un
homme chargeant an grédes iufls-|nous donner les nouvelles inpor-
ences ambiante. tantes Je leur localité, accidents,
Tl ert suridre et pun un homme de incendies, etc., par téléphone, aus-

Juze, ni untype de molesss puienie sitôt qu‘ils en ont connaissance.
et asintique. Ces gens là eetrouvaient Le service téléphonique sera payé
alors à la cour d'Hérode et de ve [par nous. Les autres nouvelles
pareils. pourront être envoyées par lettre

Jean Baptiste étuit prophète, plus commeils le font actuellement.
técureeur Nous tenons à avoir un service

afilade Dieu descendu parmi prompt.
nous,

Imitors sa constance. Ne recuions
pas devant les austérités et leu diffi-

 

 

. Rappelez-vous qu"il y a dans Waterloo
Un magasin où vous pouvez avoir un très
bean choix de Jonets, d'Articles de tou-
tes sortes en Porcelaine et en Verre, de
Boîtes à Ouvrage, Boites de Fantaisie,
Nécessaires de Manicure, Poudres et
Parfums, etc, etc. En un mot, tout ce
quevous pouvez désirer de mieux pour
plaire 4 vos enfants et 4 vos amis Notre
assortiment de jouets est surtout attrayant

Nos correspondants sont priés de

Et tous nos correspon-
dants, qui peuvent Je faire sont
priés de se servir du téléphone
pourles nouvelles importantes

La Rédaction

CU OVSPEPSE
SI vous voulez un remède radical pour guérir votre dyspep-

sie, votre gastrite, votre dilatation d'estomac, vos pituites, etes
ete, prenez les tablettes

PAP-SAG
C’est le meilleur guérisseur de toute personne qui souffre

de l'estomae,
En vente partout 50 sous le bufte, six pour $254. Eiveré yar bn mao per

 Et cemagasin est chez---

Gilmour & Girard,
vue Principale, près da Bureau de Poste,

WATERLOO

   
 

Pour Fabriquer au Pays Notre

MACHINERIE AGRICOLE
- pouvoir ainsi fournir au cultivateur Canadien un outillage moderne, parfaitement approprié,approprié, économique qui lui rendra

Sasfacile la culture de la terre, qui lui permettra d'en augmenter le rendement qui en même tempo l'aider à

résoudre les problèmes de la main-<d'oeuvre

La Machine Agricole Nationale, Limitée
de Montmagny, Qué.

” off: Capitalistes Canadiens ainsi its épargnistes l'occasion partici profits résyltgn
- grandeIndustrie, mes, Commies sion qu'eux ps tomers Loca,do, pce wx t de extte

Emission de $2,000,000. d’Obligations

  

 

    
    
   

   
  
  
  
  
  

  

   

  

 

 

des
tousFes cultivateurs
augmester Ia prod W, U, Catton

6 riv, 1010 8n. Avocat den Héquérant

 

L'avenir de la

Les Souscriptions à cette
succursales

EETAET

Garanties par l'actif liquide et G;/ pourcentcent par an, payable
permanent actuel dépassant semi-annuellementàMontréal,
$4,000,000 et portent intérêt à O Québec, Paris et New York

Prix: Le Pair (100) et intérêt accre.

gros profits. Vous êtes à même d'en juger
18 se serventaujourt

cette Emissio
dans la aoar

Montréal.

0

 

Echéant du 1er Novembre 1925 au ler Novembre 1929

La Machine Agricole abeorbe les Usines Générales de Chars et Machineries Limitée de Montmagny,
qui ont construit pour $1,200 d'utilage pour la confection des routes, & qui de1815 à 1918, lirérent pour quel
que de materiel de guerre.

Voici unewe occasion offerte à la potite épargne de participer dans les protits de l'industrie de l'acier

Aucune industrie au monde ne possède d'aussi gr ressources et le chiffre des profite tteignent ustries d
fer et de l'acier existantes, est su r à celui de toutes autres industries. rondeconnaitlesprofs énormes
réalisés par le Creusot en France, ‘Steel aux Etate-Unis, les Kru en Allemagne. ‘Le Canada dans la
Machine Agricole Nationale une industrie qui est appelée à atteindre un degréKeAmanLeConnPe.

CULTIVATEURS placez vos épargnes danaunwoindustriequi s'adresse surtout à la classe agricole, et qui vous rapportera
la partie—parce que vousemployez,

hui deee agricole pouréconomiser la
inerie agricole n'est plus discutable—Profitez de cette

reçuesàà La Banque Nationale, d toutes ses
ince de Québec, cinsi qu'aux bureaux de

vos voisins emploient,
main d'œuvre, et surtout

LE PLACEMENT NATIONAL, LIMITÉE
Immeuble “La Sauvegarde” =

les formules de souscri
, À Montmagny. (ria

prospectus et dépliant donnant des vuvues des
Écrivez ettm notaire à ce sujet.

  

 

  

  

  

  

   

   



  
FEU MmeceHUBERT.

Hubert, de Granb

poléon Grégoire, de New:

MMme John Bessette, de

cette ville; et Mine Léandre' Vali-

-quette, de Fall-River.
ice eut lieu samedi ma-

tin, au milieu d'un graud concours
et d'amis. M.le vicaire

te fitla levée, du corps, et

M. le curé Beauregard célébra l'of-
fice religieux. M. B. Jolin con-

duisait le deuil, et MM.E. La-
ierre, J.-B. Ricard, P. Nolin et

i Perras, étaient porteurs.

L'on remarquait parmis les per-

sonnes qui assistaient aux funérail-

. Hubert, née Marie
eemblay, qui est décédée
=de06 ans et 10 mois. dé-

funte laisse deux fils MM, Aimé

: de Waterloo, et Joseph

Hubert,de MECN: ols filles:

JOUR-

 

‘

Ls suORBALDE WATERLOU, À ATHSEUL, Fa 425JEUDI, 4 DECEMBRE Lu10

!les: M et Mme Join Bessette, Met i, > uB Loins ;
Mme Joseph Hubert , M et Mme] ew *
Aimé Hubert, de Waterloo; Mmes
VvesP. Hubert, I. Hubert et J.
Benoit, Knowlton; M et Mme Jo-
seph Bessette, de Granby; Mme H,
Gauthier, Mme A. Bédard, Mme:
A.-O, Bessette et Mme L. Varidal,
de St-Simon: Mme J. Choquette,
de Sherbrooke; M et” Mme H, Hu-
bert, M. Arthur Hubert, Mme Ed,
Jolin, Melles Rose-Aimée, Alphonsi-
ne et Blanche Hubert, de Waterloo.
À la famille Hubert, le

NAL de WATERLOO otfre ses
plus sincères sympathies.

FEU M.L. GERVAIS,

Samedidernier est décédé M.
Louis Gervais, à l'âge de 76 ans.Son
service eutlieu en l’église paroissia-
le de Waterloo, lundi matin, à 8
hres, au milieu d’un grand nombre
de personnes. M. Gervais était un
des plus anciens citoyens de notre,

 

C'estle plus grand

point, la constipation et

  

mard eat ai + [Le Lamwent M

ls CélébrePotionANTILAIT
DU DR. N. ALPHONSE SIRO,
de Ste-Anne de 1a Poeatlere, P.Q. _

EUSEË|

Nettoyeur et Purificateur
du corpe et du sang. Le secret de la santé cet de se tenir le eystème on par-
fait ordré par le bon fonctionnement des intestins ob des reins.
INDICATIONS—Sovrage, ôter le lait dans les membres et le sanv, jambes

delait, maladies particulières aux femmes, rotour de l’âge,-hydrcpisio, mai do
reins, rhumatismes, éolampsie. Pourle temps de la et pour éviter
les fausses couches. Empuretés du tang de toutes sortes, le trop d'embon-

la mauvaise digestion.
Remède absolument inoffensif TI agit on nettoyant les ioteatins, les reins

et le sang. Consultations gratuites verbalement ou par écrit. Envoyez-moi
92.00 et je vous enverrez lo traitement qui convient dans chaque cas.

EN VENTE A LA

PHARMACIE DU Dr. J. H. LAROSE,rue Foster’ Waterloo
, ULVSLUUALULULRUATS AUSUI

  

Plus que

28 JOURS
pour faire vos .
achats de

Cadeaux
ourla grande

p féte de

   

 NOEL“@   
Nons attirons votre attention sur le remarquablo ‘assortiment que nous avens

“d'objets appropriés pour étrennes, tels que: Montres, Bagues et Bijouteries de toutes

sortes, Articles de Toilette en Argent, Ivoire et Ebène, aussi assortiment complet de

Verre Taillé, Vaisselle Japonnaise peinte à la main ; enfin tout Ce qu'un magasin de

ijoutories de grande ville pbut vous offrir.

bou Nous avons enileg Gramophones Edison et Corona ainsi que plusieurs

autres marques ; aussi Dirques detoutes marqués.

VENEZ DES MAINTENANT FAIRE VOTRE CHOIX.

F. W. SAVAGE,
Rue Foster, Waterloo, Que. 
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Fer Electrique

Fameux par sr surface À repasser

toujour chaude, par sa poign

peseNEStete|

jours froide, et par son trépied à

même ce qui dispense de le lever.

Fers de 3, 5 ou 6 livres.

|
°

 

Prix : $4.00 et plus

Cadeaux Electriques

pour Noel  

 

  | Sept milles pouraller à votre Poele
07 Un de nos experts à calculé que la distance moyenne couverte par une ménagère entre son

poêle de cuisine et sa plauche à repasser est de sept milles par année.

Vous marchez peut-être plus, vous marchez peut-être moius, mais vous marchez vous-

même beaucoup.

Unfer électrique vous épargnecet inutile effort. .

chauff lui-mêmeet demeure chaud tant que vous le voulez. Vo

ser dans amecuisine bienchaude en hiver,et sur la galerie durantl'été, ou dans n'importe quel en-

droit où vous avez une douille de contact électrique.

Gomment aimez-vous voire Bain Grille ?
Tres sec, croustillant ou simplement grillé ? Le Grille-Pain Electrique est le seul moyen

qui vous permet de griller votre pain

à

votre goût.

: “est besoin de vous pencher sur un feu ardent, point n'est besoin de vous prémunir de

l'aucièmusfourchette à griller le pue -établissez simplement

f
e

courant et grillez votré pain sur votre

table à manger à raison de deux tranches à la minute

 

Vous pouvez repas-
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S'adapte à n'importe quel bec de

lumière. Fabriqué d'acier pressé

et nickelé, avec trépied en fibre, ce

qui n'endommagera pas la surface

de votre table.

Prix : 86.00 et plus

  

inard guéris la -diph | EDWARD HOTEL
NOUVEAU ET MODIRNE

ea9-11, Rue Desjardins
“QUEBEC *

Plan Eurunéen $1 50 et plus,
- Plan Américan $3.00 et plus, .

20 repas pour $..00,

Ed. Lapointe,
3h Propriétaire

 

Gardez toujourt du Liviment Mie-
vaid à la majon. \

La Linimeut Minaid est employé
par ler médecims.

 

“ CRESOBENE
(CAPSULES)

Composées de produits balsami-
ques, antiseptiques, volatils, les

Capsules Crésobène imprigment
de leurs bienfaisantes vapeurs

tout l'appareil respiratoire et gué-
rissent infailliblement les MAUX

DEGORGE, LARYNGI-
TES, TOUX, GRIPPE, IN-
FLUENZA, RHUMES,
BRONCHITES, ASTHME,
EMPHYSEME,etc.

Prix, GO sous la boîte, six boîtes

pour f2.50, chez les marchands ou

par la poste. Compagnie des CAP-
BULES CRESOBENE, 272 rue St-
Denis, Mgptréal. ‘

meeee

BIENVENUE |
C’est chez moi que vous
avez toujours le meilleur
choix de Viandes Fraf-
ches, Fumées, ete. ....

Service parfait et satis-
faction garantie. . . . ..

Venez chez le boucher
CONNU=~ + o + ov vv os

+ H. LUSSIER
Rue Poster, - WATERLOO

FERMIERS~

Vous êtes invités à venir voir mon assor-
timent, plus considérable que jumuis, de—

HARNAIS,

COUVERTES A CHEVAUX

CLAQUES,

JAMBIERES (Leggine)

GANTS, ,

MITAINES, ETC.

Taujoura en mains les célébres Tondeu-
ses Stewart”.

LIFOURNIER
Marchand «t Seller,

Rue Foster, - WATERLOO

PACIFIQUE
CREER
HORAIRE

+
————

  

    

    

  

 

TRAINS ALLANT AU NORD

Leu! trains en destination de Lrum-
mondviile et lea stations intermédiaires y
compris Hoxton Falls laissent Waterloo
15.05 &. 111. €t 6.42 p. m. tous les jours ex-
cepté le dimanche. Le train du mmtin fait
co! mdance À Forter avec los trains ve-
nant de Sherbrooke ot à Button avec les
trains venant de la Nouvelle Angleterre.
Le truin de l'après-midi fait correspondan-
ce & Foster avec le train vonant de Mont-
réal et celui venant de Sherbrooke,

TRAINS ALLANT AU SUD*
Ces trains laissent Waterloo à 8.36 à. nr.

et à 3, 10 p. m, tousterjours excepté le di-
manche. Le train du matin fait corres-

ndauce à Foster pour Montréal et Sher-
roolee et à Sutton pour lea atations de lu

Nouvelle-Angloterre. Le train de l’après-
midi fait cor-reapondance à Foster pour
Montréalet Sherbrooke‘at à Sntton pour
les stations de la Nouvelle-Angleterre,

Les porsonnes qui dénivent aller & Mont.
réal, St-Jean, Bt-Hyarinthe, Bedford et
quelques autres endroits et revenir le mé-
me jour, peuvent partir b 8.35 a.m. et re.
venir à 6.42 p.m.

Pour plus amples info-mations s'adresser,
À n'importo quel agent du C. P. R., où ème

John Connor,
t- em ge Bcatior

WATERLOO
/
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Alimentation des ani-
maux domestiques

(Suite)
PORCS.

On donnele trèfle avec beaucou
d'avantages aux pores en hiver il
fournit une bonne partie des matié-
ses azotées'a la ration et en azure le
volume on peutle donner long mais
À vaut mieux le hacher le mêler a-
vec les’ moulées et ébouillanter
le tout.

 

CHEVAUX.

Lefoiy de trèfle ne convient pas
très bien à l'alimentation du cheval
de route de plus la poussière qu’il
contient souvent le rend impropre
âcet usage. Les chevaux de tra-
vail qui consomment du trèfle
trauspirent beaucoup s'il est de
bonne qualité il convient très bien
aux poulains aux juments, poulinié-
res et aux chevaux de rente.

POIS GRIS, POIS DES
CHAMPS. ... COW PEA

Les pois gris constituent un four-
cage important pour les éleveurs ré-
résidents dans un climat chaud, ils
_produisent us foytrage abondantet
hatif d'une haute valeur nutritive
et d'un bon arome mais c'est un
fo.n difflicile 2 faire Ce fourrage a
une valeur alimentaire d'autant
plus grande que la proportion de
gousses y est pluy élevée.Bien récol-
té sa valeur alimentaire se rappro-
<he beaucoup de celle de la Luzer-
ne et les animrux le mangent avec
autant d'avidité.

USAGES DESPOIS GRIS,

On sert les pois gris aux vaches
hitières et dans ce cas il est supé-
fieur an tréfle et égale la Luzerne.
La valeur alimentaire des pois

gris est grandement influencée par
le degré de maturité qu'ils ont at-
teint au moment de la récolte.
Coupés au moment ou le grain ap-
proche à maturité il à plus de va-
leur comme aliment distribué aux
aaimaux À l'angrais. Il est plus
facile à sécher mais il perd de sa
valeur alimentaire, pour les vaches
laitières, On le coupe lorsqu'il est
encore en fleur. Si on veut en fai-
re de l'ensilage on atteed que sa
végétation soit passablement avan-
cée.

MOUTONS.

Les pailles de pois peuvent être

NOUS SOUFFREZDES ROGNENS
~~ ABANOONNEZ LA VANE
Prones un verre de soi ol vous aves

 

pores des rognens, av60
ee résultat qu'il me peut s'échapper
‘qu'une partie du résidu qui empoi-
.somnn le sang, c'est ce qui rend ma-

Presque toujours le rhumatie-
me, les maux de tite, la constipation,

étourdissemests, l'insomnie et les
‘troubles du foie proviennent des ru-
‘gnets. ‘
|8D que vous ressentes um mal
dans ls région des rognons, dans le
(des, ou ai votre urine devient épaisse
‘et compacte et que vous ayies de la
(difficulté à la taire évacuer, achetez
À pou près quatre onces de Jad Salta
ches n'importe quel bon pharmacien.
‘et prenez-co une cuelllérée à thé

un verre d'eau avant déjeuner,
pendant quelques jours et vos ‘ro-
‘gnonr r endront ensuite à l'état
(mormal. fameux sels sont faits
de l’acidu'du raisin et de :ws de cl-
ltree, combinés avec dulithia et ont été

loyés par plusieurs générations
r nettoyer les rognons et les sil-

\muler, comme ausel pour neutraliser
‘d'acide dans les urines afin de faire
idisparaitre l'irritation, ce qui empé-
leche Li maladie des rognons.
“ Les Jad Salts sont peu dispendle
lou Bs peuvent faire aucun mal; c*
vpn délicieux breuvage  effervesce
Que très les mangeurs de vJande de-
‘vralent prendre de tampr,à autre afin
de se maîntenir en santé et éviter sur-
tout de sérieux désordres des ro
«nous. adv.
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distribuées aux moutons pendant
l'hiver ce qui reste dansles rateliers

dans la laitière. On choisira
f cette fin une variété dontles tiges
sont délicates.

PORCS.

Ce fourrage ne convient guére
aux porcs à moins qu’il ait été cou-
pé très jeune autrement les porcsne
consomment pasles tiges, On l’em-
ploie à cette fin si étant arrivé à
maturité il est endommagé par la
pluie alors ils mangent les, grains

CHEVAL.  ¥
Les pois gris (foin) se donedt

aux juments poulinières et aux pôu-
lains chez qniils activent le dévelop
pementdela taille On le donne aux
chevaux de travail dans les mêmes
conditions que la Luzerne comme
tous les foins de légumineuses. Ce
foin est susceptible d’être poussiè-
reux.

C'est une plante spontanée des
terratns calcaires elle est très rusti-
que elle peut donner deux annees de
récolte.
en un foin sec assez bien consommé
par las animaux. À l’état frais le
trèfle jaune ne météorise pas.

LUPULINE MIGNONNETTE
ou MINETT Co

TREFLE NOIR.

La lupuline est une tige rameuse,
à fleur jaune réunie en épis, elle est
recommendable dans les régions peu
favorisée qui ne conviennent pasià la
Luzerne. Son fourrage vert con-
vient au mouton par qui on Je fait
pâturer. . .
La première année, la minette
ousse vigoureusement et on peut

la faire pâturer par les bovins, elle
est favorable à la production beur-
tière donnant un beurre jaune d’ex-
cellante qualité, c'est dunc une plan
te'd beurre. La lupuline présente
l'avantage de fie pas occasionné des
météorisations. Elle est rarement
fannée.

SOJA — INSPIDA — OU FEVE
VELOUTEE OU POIS OLEAGI-
NEUX DE CHINE OU DEJA-

N.

Le Soja est une légumineuse an-
nuelle originaire du sud est de I’Aiie
cultivée depuis longtemps en Chine
etau Japon, elle institue dans ces
régions une denrée alimentaire très
appréciée, son grain serl à l’alimen-
tation de l'homme. En Amérique
le Soja est devenue un aliment im-
portant de la nourriture du bétail,
il donne un rendement de2 à 3 ton-
nes, d'un fourage que les ahimaux-
consomment avec goût. lorsqu'il est
récolté de manière à conserverles
feuilles, mais ce fo n'est difficile à
sécher parce queles tiges sont en-
chevêtrées. Le Soja est riche en
matières azotées ot en graisse.
Les graiv3 sont beaucoup plus riches
en protéine queles pois, les févezo
les, et les lentilles, en effet il n'y
a bien peu de graines de légumineu-
ses qui renferment 30 p. c. de leur
poids en protéine brute.

C'est aux vaches laitières que-
vette plante est généralementdistrie
buée car sa haute teneur en protéin
favorise pnissamment la sécretion
d lait et pour celdil faut faucherle

fourage avant maturité, autrement
une forte proportion des ‘grains é-
chappent À la mastication, Ce fou-
rege est peu usité dans l'alimenta-
tion du mouton, cepeadant conpé
jeune et bien séché, celui-ci s'en
wontre avide, son emploi est sur-

 
TREFLE JAUNE DES SABLES.|.

fourrage esttransformé‘

 

tout utile pout les tirébis qui nour-
rissent. fonte le foin de Soja
aux jeunes chevaux et aux juments
poul n.ères, mais s'il centient beau-
coup de grain la quantiténe devra
pas être très considérable.
Le Soja àpeu' dé ‘valeur pour le

porc vue la’ petite quantité qu'il en
consomme cependant on peut avan-
tageusement leur laisser glainer
ce qui reste sur le champ.

FEVEROLE,
La féverole est-cultivée pour sa

graine mais souvent pour être con-
sommée et vert, alors on la fauche,
au mothent de sa tioraison en cou-
pant chaque jour Ia quantité qu il
doit ‘imméd atement .conscmmer.

Lesfêveroles vertes sont uu bon
aliment. maisl es animauxne les ac-
cepte pas volontier.
La récolte de la graine laisse une

fane sèche dure; on la donne entière |.
maisil est préférable de la passer
au bache-paille et de la mélangerà
des betteraves hachées *ou à des
pulpes de betteraves à sucre.
Les féveroles sont rarement con-

verties en foin onles cultive surtout
pour le gain, ses tiges sont longues
asséchées à cause de cela il vaut
mieux les conserver en silos en mé-
me temps que le maïs.
Le foin de féverules récolté lors-

qu’il approche de sa maturité four-
nit la ration ce fourage et en gran-
de partie celle du grain cette ration
peut être completée aycc du maïs
Cecis'applique aussi auffoin de Soja.

J. P.REDDY
… Agronome

La Cie du Liniment Minard, Ltée,

Mossiours,—J'ai employé votre Liniment
Minacd dans ma maison et aussidans mes
écuries, et je eonsidère quec'est le meilleur
liniment que l'on puisse trouver.

Votre div

ALFRED ROCHON,
Propriétaire de l'hôlel et de l'écurie de

louage de Roxton-Pond.

 

» L'art n'existe qu'à In condition d'-
"être sincère, si tu n’a rien à (expri-
wer, tain toi,

 

  

      

 

  Buvez de l'Eau
Chaude le Matin
Avant delDéjeuner

Un verre d'eau: chaude avee du

phosphate dedans empêche la

maladie et tient dispos
 

Après que le chsrbon est brûlé 1:
reste une certaine quantité de cendres
qui ne brûlent pas. Il en est de même
pour la nourriture 6: les breuvages
que l'on prend chaque jour; ils lais-
sent dans les canaux alimentaires une
certaine quantité de substances indi-
gestes qui, si elles ne sont pas com-
plètement éliminées du systôme cha-
que jout, constituent une nourriture
pour une légion de germus qui infes-
tent les intestins. Des poisons n'élà-
vent de cet amas de matières empoil-
sonnées et sont absorbées dens le,
se. © ©
Hommes et femmes qui ne peuvent

devenir blen portants, doivent d'abord
nettoyer‘ leur intérieur. Chaque matin,
avant de déjeuner, prenes un verre
d'eau chaude avec une cuillerée à thé
de “limestone phosphate” dedans, pour
Inver vos trente pieds d'intestins de
toutes matières empoisonnantes &
pour tenir le cawal alimentaire net,
freis et pur.
Les personnes qui sont sujettes au

mal de tête nerveux, “hums, billosité,
constipation, celles qui, se lèvent le
matin avec un mauvais goût dans Ia
bouche, mauvaise haleine, douleur
rhumatique, ou qui ont l’estomac sûr,
rempli do vents après les repas, sont
priées de se precurer un quarteron de
"limestone phosphate” ches le phar.
maclen et de commencer ls traitement
foie, les rognons et les intostins.
de lavage intérieur. Ceci coûte très
peu mais suffit pour prouver A tous
que le traitement … de la valeur.
Souvenez-vous que le bain intérieur

ent plus important que celui de l’ex-
térieur, parce que les pores de la peau
n'admettent pau d'impuretés dans je
sang pour causer la mauvaise santé,
tandis que les intestine en admettent.
Comme l'eau et le savon nettolent,
adoucissent et ratralchissent Ia pean,
de mêmel'eau chaude et lo “limestone
phosphate” agissent sur l'estomac.

v.

—TE

de Fletcher
La Castoria de Fletcher est un remède uniquement préparé pour les
bébésetiesenfants. Une nourriture spéciale cet donnée aux enfants.
HI importe davantage de leurdonrier des remèdes préparés spécia-
lement pour eux. - Les remèdes pour adultes ne conviemnent pas aux
enfants. C'est précisément le besoin d’un remède pour les maladies
ordinaires des enfants et des bébés qui fut caure de la découverte du
Cuotoria, après de nombreuses années de recherches;.ot aucune des

. Sropeiétés qui lui eont attribuées n'a pas été prouvée réstle au cours
des 20annéesque ce repidée est en vente. _

Ce qu’est leCASTORIA
Le Castoria est une substitution sans danger pour l'huile de ricin, le

  
  

parégorique, les ‘gouttes’ et les sirope calmants. Il me contient |
ni oplum, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plus de
3ans, cette préparation est en usage pour le traitement de La consti-
pation, la flatuceité, ia colique et In diarrhée. NI la fèvre
qui résulte des troubles de l'estomac parce qu’il régularise les
fonctions de cet organe, assurant ainsi ua sommeil sain et naturel
C'est le remède par excellence des enfants—l’ami des mères,

tiseCASTORIA 1:toujours

Ia Signature de
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POUR LES FETES!
 

Avez-vous songé que nous serons bientôt rendus aux fêtes. de Moël et du Premier de
l’An et que ai vous voulez renouveles votes garde-robe il-aeb. grandement tem
d'y penser. Hites-vous dono de venir nous donner votre cosmands afin date
assuré d’avoir votre habit pour Noël. Notre assortiment d'étoffes, twoeds, otc.
est complet, et nous vous garantissons satisfaction.

Fourvure pour Dames et Messieurs, Tours de cou,
qui sont ce qu'il y à de plus utile es de plus pratique commecadeaux.

VENEZ NOUS VOIR !

WATERLOO

Nous avons suesi un magnifique assortiment de Pardessus pour la pluie, Pardessuy eu
je, Manobons, etc., etc.

CLEMENT & FRERE, les tailleurs a la mode
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Nous avons acheté et offrons en vente
ouns Je réserve ordinaire d’etiribuiion préeishle et de variation des cours

LES VALEURS CI-DESSOUS
Hégociables À vue et constituant à noîre avisdes placements de tout repes :
TRAMWAY DEMONTREAL,obligationséchéanten £Rendement. .. +...»creer 61%
GRAND'MERE,obligations échéant en 1946 ;

Rendement...PETITE
SAINTE-AGATHE (Comm. scol.), obligations échéant

en

W935.
Rendementraeraatanaes 81%

SHERBROOKE (Comm. acol,grot.).obligations échéanten 1947. 84%
eee anaes vossucsaccs

VILLE DEMAISONNE. ten1980.A
VILLE DE MAISONNEUVE,obligations échéan, Rendement ete. SM

   

NORTH-VANCOUVER, * oblgation échéant «1960
endement..….….….….…....me…6%

    
VILLE D'EDMONTON,échéant en 1933,
ceDEFULPE adementvous8%

etde POUVOI URNA:échéant de 1028 A 34, Rendement+CAGURNAY,obl, | 61%
VILLE DE CALGARY, échéant on 1941,

. 8%Rendement... 5... con
VILLE DE S.-LAMBERT. échéant en 1928,

VILLE DE HULL, échéant en 1928,
aderen:
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Tt to ur Heat ar of before retiring, |

 

t lu quelque hose 1ver.
Fruifa-tives’, jo Vossayal. Après

oesakdfidejsof
La aujourd'hal parfaitement

Mame.BOSINAYOIBIZ,
$06.La botte, 6 pour botte

( 356,lies toughen
frmepine

cts rs+
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RECETTES
SALADE AUFROMAGE

ET AUX OLIVES.
Prenez troisop1a crime,

une petite bouteille farcies
le quart‘d° cassées,
une cemi tasse detir use tasse
et demie de hoy fouattée, du pe,[ee
du poivre qu goût. Rapez fro-
mueet battez-le avec la crème
foucttée Ajoutez tous les autres

ts. Mettez dans des
moules ronds:'mettez à geler pen-
dant quelquesheures, Quand c'est
l'heure de servir, trdmpez les mou-
les dans l'eau chaude et tournez-les
sur un plats. Garnissez avec des
feuilles de laitue; mettez la mayo-
naise en petites cuillerées sur le des-
sus du fromage, chez, servez
avec encore un peu de mayonnaise.

CREPESLINETTES.
Procurez-vous huit biscottes et gros
comme trois oeufs de mie d'un petit
pain mollet. Versez par-dessus un
demiard de lait que vous aurez fait
chauffer. Loisuz bien tremper
biscottes et pain. Ajoutez-y trois
oenfs, les trois blancs fortement
battus en neige, et un peu de sucre
en poudre, Battez vivement =
mélange au moyen d’une fo
te de manière à obtenir une | ie
bien lisse etassez claire. Faites
chauffer du beurre dans,ine petite
poële et tormez-y de petites crêpes
rondes que vouslaissez, deter des

Toute imperfection
du dergr

en dix jours
wketearGe0pourri
VOTRE TEHS INT, RETTAUSSE VOTRE
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deuxcôtés. Servez-les bien chau:yoterre deu tasses dedeset; saupouétégs desucre blanc. le dés, du imsi
gue. Jetez ls befèraves dansl'eauSAŸADESEA, AUX phi

 

 

Creusez six tomates de grosseur

   

i cdillerées à tab) je boiling water upon ft, | Slot a
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mayonnaise, ajoutez le us
de tomates et mettez à es ÿ enrtQuand c'est prêt à servir, mettez | ©the next limetyau sted trou|les tomates creuses et vides sur' des | cold or the grip. ‘It Ia inexpensivefeuilles de laitue et rem issaz le[and[ed
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SALADE AUROTI DE BOEUF

Coupez le boenf en tranches très
et.marinez avec une mayon- Rub Soreness from

J
o
t

Joints and musclesEhmar wil alll bieofaid
Ut, Jacobs Linim

, faite de deuxcuil-

réesà table d'huile,lequart d'un ||
cuillerée. à théde -æel,Je

-

huitième
d’unecuillerée à thé de pa is, un
huitième de cuillerée à de sel
de céleri et un peu de casenne.

Laissez tremper le boeuf daus cet-

|

out
te préparation au moins pendant

  tie pan. “Bt,
roi heu

ute heure, Servez ensuite sug des

|

aUcure” hich= disappoints
feuilles de laiue avec une bordure

|

234 doesn'tburit the sidn. It d'arperges. Cette salade est exqui-

|

ing pendre and bones; to ‘|. “a | backache, pouraigia,
J rTBOEUF DELICIA ls: htteHoiments

a rug store,
Prenez un petit chou coupéen qua- ll 4 $ from pePaine, Soomentrtiers, trois betterave, trois pommes | Filtuess Dont ster Rub rheumg-  tism sway,
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| bouillante salés. Faitescuire judis que le rich. + véut-êlrepenr qu?u's attendrissement. A ntestl’étade luin: -:r<nnoù r cet
Boasbouillantei.AeutefortuneAEFà 20”

ad 4.08 “

  

page!midites, puis ajou
:| Ee ¢itelreetloschou. tie arug ue loo5 cuire ju ‘à at pme, hl 9A dere)’ ' »terhaerelraewaant Avez,

tm ° Bien oe a de Das tes°
- tuli l’efh5 pautièe ninyeuwhom lin effun, ide,miDe

que ler 1hpErii "la prodpiqe de. J out du dec "ste
pit preplus d'àpnpue tevies
aid Gééretittn bib:rh #puirinl ler
rides Le pauvre Mailel get n

deb fidlmeee. natd sat l'air dumahi 14 pensée; :
u,stéri.:les qui lyi dom détars van      
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DAVIDSON’Sna

Ha poodle dont on puirle de plus »
jua mstitue lg merlhnpe valenr ant le Mérché.

Canada parce

“usée les meillenvesqualité nour, la ctrisson,
fi de uomise le combustibleil a hell “jwaranee’ et s.dure nité est connue.

Fin venté chez
» M. POIRIRI& CTF. Waterloo. «Yne
A À ONUFÉTURE pan

"HE raomas DAVIDEUNsaOTOL. NG 00. Limitesct ei A  MONTRES)L
=
 

(ON entend par spécifique un médicament qui agit
spécialement contre une affection déterminée.
Ainsi, la quinine est le spécique dela fièvre. :

CESTdonc À bon droit que nous pouvonsdire que N
Pilulo Rouge cat un spécifique, car elle est sou
traine contre l’anémie ot ses multiples manifes-
tations. }

TOUTES les feromes ot les jeunes filles que le moin-
- dre effort fatigue, qui ressentent de la lassitude,
qui souffrentde maux de tête, de bourdonnements

PILULES

Depuis deux
ou trois ans je
me sentais
moins résista-
ble à l’ouvrage,
abattue et sans
courage patfois.
Je souffrais de -
mauvaises di-

gestions, de
‘douleurs au
dos, d'étourdis-

sements. J'ai eu
recours aux Pi-

lules Rouges de
la Compagnie

Chimique
Franco - Amérl-
caine que j'em-
ploie depuis

quelques mois et mon état n’est plus le même.

Je travaille maintenant avec facilité et assidue-

ment. J'en suis très heureuse et ma conflance

dans les Pilules Rouges est sans limite.—Mme

Malvina Beaudoin, 80, rue Mechanics, South-

bridge, Mass.

 

Mme M. BEAUDOIN

80, rue Mechanics, Southbridge, Mass,

ss, ls mime médecin qui préside À ces consultations. Les femmes,

la posts, au Cansda et aux États-Unis, sur
Tee onttoujours vendues en boîtes, jamais au

votre localité, écrives-nous. 
 

Les Pilules Rouges sontxun
Spécifique pour les Femmes

+ dans les orcilles, de douleurs dans le dos et les _-

—

côtés, devraient donc avoir recours aux Pilules
Rouges pour les Femmes Pâles et Faiblos, car ase
différents malaises sout presque invariablement
des symptômes caractéristiques de l’anémie,

Æ médicament est aussi recommandé aaux chloro-
tiques.

ANS Jes cas de chlore, la peau devient blanche
commo de la cire. Le visage revêt un aspect de
languour et de tristesse. Les yeux sont certe,
les paupières gonflées.

À l'epparîtion de ces symptomez, il est prudent de prendre des

FOULS
de la Compagnie Glix0 Franco-Américaine

Masantéétait
déjà épuisée par
un travail in-
cessant lorsque

vint le retour
de l'âge, Des

malaisesde tou-
tes sortes sur-
vinrent, telsque
maux de tête,
de reins, étour-
dissements,

douleurs inter-
nes, raideur
dans les mem-
bres, etc. J'ai
pensé d’em-
ployer les Pilu-
les Rouges pour
me tonifier, me

faire du sang et m'aider à refaire ma santé, Le
succès ebtenua été si satisfaisant queje ne sau-
rais l'oublier—Mme Joseph Berger, 2, avenue

Brien, Montréal.

 

. “Mme JOSEPH BERGER

2, avenue Brien, Montréal,

INSUL/ 88 GRATUITES, su bureau de Ia COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE, 274, rue

Devant risHodjours, excopté les dimanches, de 9 beures du matin A 8 heures du soir. C'est toujours, depuia vingt
qui ne peuvent venir au bureau, sont invitées à lui écrire.

Les Pilules Rouges sont en vente chez tous les marchands de remèdes. Nous les envoyons ausal
réception du pelx, 50c une boîte, 82.50 aix boîtes,
cent. Si vous ne pouves vous les procurer dans

Toutes Les lettres doivent être adressées :

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE limitée,
274, tue St-Denis, Montréal
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Nosrome

Liste de nos| correspondantsel

aeprésentants‘avec la localité où ils
vous représentent.

Ces représentants agissent en ne

tre nom et toute personne peut s'4;

dresser à eux pour toutes feforme-

tions relatives au JOURNAL DE
WATERLOO.

Roxton-Falls Mile R. Lacroix
Grau J- Albert Gingres
Stvkely-Nord Melle Y. Fleurant,
Sweetaburg A. Giroux, avocat,
Valcourt  J. Dupaul,
West Shefiord

Melle Régina Mailhiot.
Sutton Aire Gingras,
Ste-Ance de Stukely, :

uth-Stukely (ch. Biogle
-Valérien Melle Vietoire Goyette

Eastman Mde Adélard Bolduc
Standbrige Station

Melle Léda Demers
Farnham |Mtre Anatole Gaudet
“St.Joachim Melle A. Court
Foster Melle Bernadette Bourbeau
Bedford Mde M. Campbell
L'Ange-Gardien

Melle Olive Tétreault

Nos correspondants dont lesnom
meecot pas mentionnés ici, sont

de nous envoyer tune carte
postale avec leurs noms et adresse,

  VATION]
M.J.0.Séguin vientd'être nommé

secrétaire-trésorier de la Municipa-
té de South-Stukely.
€Ovila Poirier, fils de M. GPoi-

«et voyageur r la Miner,
Rubber co. était à Waterho, la
semaine dernière,

FEMME demandée pour pren-
dre soin d’une maison où il n'y a
pas d'enfants. S'adresser au Jour-
nal de Waterloo. j no.

Les notaires du district de Bed-
ford se réuniront à Waterloo, le 10
décembre. Ils prendrontle dinner
à l’hôtel Canada.

Le fameux epécialiste pour les
yens, Frunk E. Bender, sera chez
FW Eavage, du 26 au 31 décem-
bre inctisivenent. Quon prenne
bien note de le date, 42-c

“Le 10 décembre, un banguet sera

idelà Waterloo Iron Works

" A VENDRE~Mgjson’EHbrique

que. sas, Le tits
hip,towon Plue

sdreseer A E. Melançon, Waterloo
PQ jn.0.

Iæl8 décembre prochain, une
soirée récréative et musicale sera

roissiales. ha
‘’La filleule de planté”

drame, et” La maisond'un pu
homme”, comédie. Ily aura a°s-
side beaux tablegue vivants. Les
billets sont'maintenanten vente eux
prix de 35 et 50 sous. ue l'on
s'empresse de s'en pourv

Préparez-vous à asointer à a fa.
mouse rei 16eentation Mickey" qui
sers donnée au théâtre Starland,
di prochain, le 11 courant. en

“| ute dom plug belles créations cyné
watographigues encore jamais vos

MM Visu et Caron, architectes
de Montréal. étaient a Waterloo
mardi dernier, Comme nous l'avons
déjàdit, ces messieurs ont obtenu
La confection des plans pour Je nou:
veau collège St-Bernardin. Ils

msvenus rencontrer le bureau
des Commissaires d'école, pourdis-dis
cuter sur nouveaux plane

déCeeeorale sera A
ne assemblée de Ja commission Sco-
faire Catholiqde de Waterlco.

Perdue— Une montre en argent
avec remontoirà clef, attachée avec
une courtelanière de cuir, a été
perduedurantla forte tempête de
neige, il ya environ trois semaines,
entre Is nie St-Joseph et la re..ise
des chars à bras de cantonniers du
C. P. R,, /à Waterloo et Foster.

priétaire
Henry Coderre,

41-b Waterloo, tés

—La Waterloo Iron Works est
actuel'ement en opération et sa fon-
derie comme son usine sont outil-
Yes qourfaire promptement toutes
sortes de moulages en fer, etc.
Elle fabrique des poêles, fournai-
sesà air chaud, bouilloires pour
cultivateurs, auges à cuchon, râte-
tiers, chaudrons, boîtes a grains, €-
viers, régistres pour fournaises, etc, 

eede TSWalsh

1 de St-Johnsburry, directeur de cet.

Le ne qui l'aurait trouvée 8"
etprede la remettre à son pro-

Demin“oesarticles à “votre
marchandlocal. -

“, Waterloo Iron Works Lid
jo wo. . y Waterloo. Qué. |

est facile de se rendre compte
que notre ville progresse beaucoup
depuis que mois. Les nouvelles
industries rent étab:reb, com
me jes'anciennes, feactiounent de
mieux: en mieux Les s
immobilières sont nombreuses. 11
manque cependan
répondre à la °‘demande des nou:
veaux citoyens qui nons arrivent

x jCette pénurie de logements est cou
se que plusieurs ouvriers ne”fx
vent amenerici leur. famille,
vrai qu'ilya plusieurs maisons en
construction; mais pas assez pour Ja
demande.
La Waterloo Iron Works Ltd re-

çoit chaque semaine de nombreuses
commandes. C'est ainsi qu'elle vient
de recevoir une forte de
la Dominion Gas Saveët”@6;" =
Lundi soir, M. L. B d, N. P,
de Sherbrooke, géraut dela Domi-
nion Gas Saver etle Dr. Bachand,

te même compagule, (talent à we
ter] resser mequ

représentent. d ens >
Waterloo s dent oh deman-
de, la Wa Iron Works Ltd au-
n‘de In Dominion Gas Saver Co.
Ltd. toutes les commandes qu’
Je pourra remplir.

À Vendre, Automobile Ford, de
seconde main, en très bon ordre, à
vendré à de bonnes conditions,
aussi voitures d’été et d'hiver, atte-
lages simples et doubles à bon mar-
ché. S'adresser à Adélard Bolduc,
Esstman. Qué.

IFROST-VILLAGE
À y a eu mardi, le 25 novembre, à

l'école de Frost-Village, dirigée par
Melle Bernadette Beauregard, ne
ande fête. Tous les ,leur

ingtitutriceet une amie MellePin-
sonneault, fétèrent la Ste-Catheri

partirent le voir, enchan--
it journée.

A VENDRE
L'une des résidencesles plus belles et

les plus modernes, actuellement ocou
par M. F. Simard, Waterloo, doit
vendue dansle plus bref délai, à cause de

ue. Tous

achelenr. départ. ChanceexceptionnelleAprompt

 

VOUS SEREZ ETONNEES,
MESDAMES

‘excellents résultats que
vousobtiendrez invariablementsi vous
employezpour gâteaux et pâtisseries la

FARINE REGAL
Blanche et Pure comme le Lis
LA MEILLEURE AU MONDE

Fabriquée avec les beaux blés Cana-
dans des moulins modernes,
direction1edemener ex

et fièresdes

diens,
sous la
la FARINE RE:
à employer pouria pâteà tartes, etc.

Employez-la régulièrement el vous ne
connattrezjamais ie

e

désappointement
que causent les pâtisseries

Demandez à votre épicier la FARINE
Vend

et 9 lbs. et en barils de 98 et 196 Ibs.

ST. LAWRENCE
4

.

AL est la meilleure

manquées.

u en sacs de 7-14- 24-49

FLOUR MILLS CO., Limited
MONTREAL

t des maisons pour |
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“+000
_ ANADA

“nrigées
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v

departem- nt “of” re phrgne
Ve cite haut taux aneriesioné

sentis H.H MrbbLeron, gir|
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DORRESFONDANCE”

5 Lave
$1.50

la boite
Papier
blanc
avec

bordure
dorée.

Quand vons désirez un bon pepier b conuspondance, emeyiinFOUR YOIte Oommen.
de ; eur réception du prix que vous désirez peyer, nons vous Ch expédierons uneboîte,
(franche de port), et nos your Rarentiseont entière vatisfaction.

7 Représentants de la main Eaton, Crane & Pike, dé New York,

Librairie PA, Peltier, - Importsteurs, ~ Granby
ES

Ce qu’il y a de mieux !

 

  

Nous n’épargnons rien pour vous donner sutisfiet.on.
Veneznousvoir ponrvos Chambres de Bin. Las ours, ele

S. LEBRUN
FPerblantior-Plombier, WATERLOO, (ue,

 

BANQUED'HOCHELAGA
SUCCURSALE DE WATERLOO

" CAPITAL AUTOKiSE.....ornr or.
CAPITAL VERE ET “RESERVE
TOTAL DE L'ACTIF... J - 5s.0614000

Directeurs : MM. J. A. Vaileneourt Présid, ; l’Hon. F, Le Béique, Vice-press
MM. À. Turcoite, &. H. Lemny, Thou. J. M Wilson,À. A. Larecque, A. W. Bonner

Officiers: M Beaudry Leman, Gérant-pinérul § Yvon Lun arge, fnepecteuron chef,
J. C. Thivierge, Contrblour ; K€. Ludve, (éinnt du bureau de Montréut ;+

: 810.060,600
7,8000+ 4 |

  

livreteavous que votie meilleur wei, au jour de l'épreuve est votre

RH. BACHANDŸNotaire, Gerunt.

 

 

Service de Banque
Wos besoins bancaires peuvent

être confiés à cette Banque
- Avec pleine confiance qu'il vous

sera rendu un service soigneux
et efficace. Nos facilités sont
entièrement à votre disposition,

LA BANQUE CANADIENNE
DE COMMERCE

$15,000,000
$15,000,000

J. B. Thompeon, Gérant

 
* CAPITAL PAYE .-
FONDSDE RESERVE -

SUCCURSALE DX WATKRLOO, -      
  

 


